
Homélie pour les enfants préparant leur 1ère communion. 

« Le royaume de Dieu est tout proche »   Gouesnou le sam. 3 décembre 2022 

Le fait que ce royaume soit tout proche, est-ce une bonne nouvelle ? 
Normalement oui, car le texte que je vous ai lu, s’appelle Évangile, un mot qui veut dire : 
Bonne Nouvelle 
Pourtant certains ont peur, ils pensent que la venue du roi des cieux sera terrifiante ! 
 
Pour vous faire comprendre, je vous raconte une histoire, dans laquelle je suis un enfant de 
votre âge : 
 

Depuis 1 an ma famille habite une vieille maison de ferme qui a été restaurée. 
Dehors il y a une belle cour qui est super pour jouer, en plus il y a un arbre dans lequel on 
peut monter et faire des cabanes. 
Mais quand il pleut, la maison est un peu petite pour jouer, alors je m’ennuie. 
 

A côté de la maison, il y a une vieille grange qui est à nous, mais pour l’instant on a 
interdiction d’y aller car elle est pleine de détritus : bois, carton, vieux foin, poussière, 
araignées, souris, chauve-souris… 
Papa m’a dit que plus tard quand on aura tout nettoyé, ce sera notre salle de jeux. 
 

Maman vient de m’apprendre, il y a 1 heure, que mon parrain allait venir le W.E. prochain, 
pour aider à vider la grange, car eux les parents n’auraient pas assez de temps et de forces 
pour faire ça ! 
Je suis super content parce que j’aime bien mon parrain et du coup bientôt j’aurai une belle 
salle de jeux. 
Maman m’a dit que je pourrai aider, mais qu’il ne faudra pas craindre d’être sale ou fatigué 
ni avoir peur des insectes ou souris effarouchées qui s’enfuiront en passant à côté de nous. 
 

J’ai dit que j’étais tellement content, que même si c’était difficile je serai courageux. 
 

Par contre j’ai peur de certaines personnes, il y a quelques jours, elles ont voulu nous 
interdire de nettoyer cette grange, parce qu’elles disent que ce bâtiment est d’abord la 
maison des chauves-souris. Et qu’on n’a pas le droit de les chasser de là !  
J’ai eu peur parce que ces gens n’étaient pas gentils avec maman et ils lui criaient dessus. 
Maman leur a dit que cette grange avait été achetée pour le bien des enfants, et non pour 
les chauves-souris. Que s’ils voulaient protéger ces petites bêtes, ils pouvaient les emporter 
chez eux … 
 

Donc maintenant j’ai peur, que vont faire ces personnes quand on se mettra au travail ? 
Mais non, là aussi je serai courageux, c’est pour un bien, donc si nécessaire j’expliquerai à 
ces personnes que j’ai besoin de la grange… 
 
Vous voyez, mon histoire c’est un peu comme le royaume de Dieu qui est tout proche. 
A Noël, donc très prochainement, Jésus va venir dans mon cœur, c’est magnifique, je dois 
m’en réjouir. Mais il faut sans doute que je nettoie mon cœur, pour qu’il y soit à l’aise.  
C’est vrai que ce ne sera pas facile, car dans ma vie je sais qu’il y a des choses qu’il n’aime 
pas : quand je tape, dis des mensonges, réponds mal à  mes parents, quand je fais le sot … 
 



Mais je suis tellement content que Jésus vienne chez moi, que je suis d’accord de faire des 
efforts pour changer ma manière de vivre. Oui je vais être courageux. 
 
Seulement, en moi, il y en a un qui veut m’empêcher d’accueillir Jésus, il va essayer de me 
décourager ou de me faire peur, c’est l’ennemi de Jésus : le Malin. Il cherche à me faire 
faire ce que Jésus n’aime pas, pour qu’après je sois tellement honteux que je n’ose même 
plus l’accueillir. 
Eh bien tant pis, c’est Jésus que je veux accueillir, même si ce n’est pas facile, je veux me 
battre pour qu’il soit dans mon cœur, tellement je suis content qu’il vienne chez moi !  
 
Donc oui la proximité de la venue de Jésus est une bonne nouvelle, même si ce n’est pas 
facile. Je dis oui pour nettoyer mon cœur. Et même si je le salis à nouveau, Jésus verra que 
je fais le maximum pour bien l’accueillir ! 
 
Ce que je vous dis là, au sujet de Noël, vaut aussi pour se préparer à communier. En effet, 
pour venir en moi, Jésus a prévu que je le mange, et pour que ce soit possible, il s’est fait 
nourriture. Mais si je n’ai pas le courage de lui préparer un cœur accueillant, c’est que je ne 
l’aime pas encore assez pour le recevoir. 
 
 


